
Que ta volonté soit faite, sur la terre comme au ciel
Pont-St-Esprit, dimanche 11 février 2024

Jérémie 29, 11  -  Luc 22, 39-43

    Chers toutes et tous,

Nos fraternelles salutations à ceux qui nous accompagnent à distance dans la
célébration de notre culte dominical.
Comme promis, notre méditation de cette semaine fera suite à notre atelier
biblique sur  le  Notre  Père de mardi  dernier.  Quelle  est  cette  énigmatique
« volonté de Dieu » que nous souhaitons tant voir se réaliser ?

ACCUEIL

Père, quand nous sommes rassemblés à ton appel
et conviés à écouter ta Parole, c’est toi-même que nous désirons rencontrer.
C’est ta grâce et ta paix que nous voulons recevoir.

Sauf que :
notre vie est trop petite pour t’accueillir;
notre cœur trop confus pour te servir;
notre intelligence trop courte pour mesurer ton amour;
notre volonté trop faible pour aller jusqu’à ton Royaume.

Mais tu as choisi de faire ta demeure en nous et parmi nous.
Tu as envoyé ton Fils planter sa tente sur la terre ingrate de nos vies.

Nous t'en prions: rends-nous toi-même habitables pour ta Présence,
accueillants pour ton Esprit, attentifs à ta Parole et à l’Évangile de Jésus, le
Christ, notre Seigneur.
Amen

LOUANGE

Dieu,  tu es en nous source de vie.
Tu amènes toutes choses à l'existence,
Tu veilles sur ta création et tu l’animes de ta force de vie,
de sorte qu’elle reflète ta gloire.
Dieu, ta présence monte en nous, elle emplit nos vies de sa lumière. 
Dieu, tu montres les fautes du monde,
Tu dénonces les forces du mal qui nuisent aux hommes.
Tu nous ouvres au combat de la vie et de la lumière.



Nous comptons sur Toi, qui nous réorientes et nous dynamises,
afin qu'avec tous les hommes de bonne volonté de la terre entière
nous collaborions à ton grand projet de vie en plénitude.
Demeure avec nous, ô Dieu, et que ta volonté soit faite.  Amen

A L’ÉCOUTE DE SA PAROLE

Seigneur,
Nous te remercions de nous avoir réunis en ta présence pour nous révéler ton
amour et nous faire connaître ta volonté.

Fais taire en nous toute autre voix que la tienne. 
Ouvre par ton Saint-Esprit nos esprits et nos cœurs à ta vérité,
Au nom de Jésus-Christ, Amen.

Jérémie 29
11 Moi, je sais les projets que j’ai formés à votre sujet –oracle du SEIGNEUR-
projets de prospérité et non de malheur : je vais vous donner un avenir et 
une espérance. 

Luc 22
39 Il sortit et se rendit comme d’habitude au mont des Oliviers, et les 
disciples le suivirent.
40 Arrivé sur place, il leur dit : « Priez pour ne pas tomber au pouvoir de la 
tentation. »
41 Et lui s’éloigna d’eux à peu près à la distance d’un jet de pierre ; s’étant 
mis à genoux, il priait, disant :
42 « Père, si tu veux écarter de moi cette coupe… Pourtant, que ce ne soit 
pas ma volonté mais la tienne qui se réalise ! »
43 Alors lui apparut du ciel un ange qui le fortifiait. 

Chers frères et sœurs,

Un sage , raconte le Pasteur Antoine Nouis1,  avait reçu le don d’avoir les
oreilles de Dieu. Chaque fois qu’une personne, ou qu’une Église, faisait une
prière, il entendait ce que Dieu entendait.
Des hommes sont venus le voir et l’ont interrogé : « Nous disons beaucoup
de prières, et nous avons le sentiment que Dieu ne répond jamais. Peux-tu
nous expliquer pourquoi ? » Le sage a répondu : « Dieu entend votre prière.
Mais il entend la prière de votre cœur, pas celle de votre bouche. Quand vous
dites le Notre Père, voici ce que Dieu entend : “Notre Père qui es aux cieux,
que mon nom soit sanctifié, que mon règne vienne, que ma volonté soit faite.

1 Antoine Nouis, « Que ta volonté soit faite », Journal Réforme du 25/6/2014



Donne-moi  aujourd’hui  le  pain  dont  j’ai  besoin  et  ajoutes-y  un  peu  de
confiture,  une  maison,  une  grosse  voiture,  un  travail  prestigieux  et  de
longues  vacances.  Pardonne-moi  mes  offenses  mais  oublie-moi  avec  mes
manques de pardon. Ne viens pas trop regarder du côté de mes tentations et
délivre-moi de tout ce qui me dérange et me gêne.” Et lorsque vous avez
achevé votre prière, vous dites : “Amen”, en espérant que Dieu ne tardera
pas à l’exaucer... »

Cette petite parabole nous fait réfléchir: Que demandons-nous quand nous
prions Dieu pour que sa volonté soit faite ? Pas si évident d’y répondre…

D’ailleurs,  que veut Dieu ? Comment connaître sa volonté ? Coïncide-t-elle
parfois avec la nôtre ? Notre atelier biblique s’est attaqué de front à cette
question : qu’est-ce que la volonté de Dieu ?

Spontanément, on évoque ces événements que nous subissons, dans nos vies
et  dans  le  monde,  des  événements  sur  lesquels  nous  n’avons  aucune
influence, ni pour les prévoir, ni pour les empêcher. La fatalité en quelque
sorte. Combien de fois avons-nous entendu des gens dire : on y peut rien,
c’est la volonté de Dieu. Le décès d’un être cher, les guerres, les catastrophes
naturelles et leurs nombreuses victimes : Dieu l’a voulu ainsi. Dieu règne en
maître  sur  la  destinée  du  monde,  et  les  hommes  doivent  s’y  soumettre.
Vraiment ? 

Quand on parle fatalité, on pense souvent au Livre de Job. Pauvre Job, ruiné,
déshonoré, accablé suite à un pari plutôt cavalier entre Dieu et le Diable. Un
peu comme dans ces tragédies grecques où les dieux, du haut de l’Olympe,
jouaient aux dés la destinée des humains sur la terre. Et les amis de Job d’en
rajouter une couche en prétendant que Dieu a sûrement voulu le punir pour
ses péchés.
Souvenons-nous de cette réplique de Job si  souvent citée: Dieu a donné;
Dieu a repris; que le nom de Dieu soit béni ! 2

Cette vision fataliste de la volonté de Dieu porte un nom : le déterminisme,
ou la Providence Divine. Non pas une providence bienfaisante et protectrice,
comme on parle de l’État providence. Mais une Providence comprise comme
une force divine qui gouverne le destin des êtres humains.

Elle a traversé l’histoire, cette conviction de n’être que des marionnettes de la
volonté  du  Tout-Puissant.  Déjà  au  temps  de  Jésus,  les  Pharisiens  étaient
persuadés que nos destins étaient scellés d’avance. Ce déterminisme se lit en
transparence dans la prédestination de Jean Calvin, ou dans ces théologies
modernes  dites  « de  la  prospérité »,  où  le  succès  et  la  richesse sont  les
signes de l’élection divine d’un petit nombre de personnes.

2 Job 1, 21



Dans  le  droit  anglo-saxon,  en  Angleterre  ou  aux  USA,  dans  les  contrats
d’assurance par exemple, ce que nous appelons en français « Cas de force
majeure » s’appelle encore « Acts of God », actes de Dieu.

Ce déterminisme irrigue aussi de nombreux courants de pensée religieuse.
On pense au fatalisme des religions hindouistes, où chacun accepte son sort
lié à sa caste, en espérant une meilleure réincarnation. On pense aussi aux
guerres  dites  « saintes »  où  la  violence  contre  son  prochain  est  justifiée
comme étant la « volonté de Dieu ».

Cette prière de Jésus au Mont des Oliviers semble d’ailleurs nous inviter à la
résignation :  « Que  ce  ne  soit  pas  ma  volonté,  mais  la  tienne  qui  se
réalise...3», dit Jésus qui se voit contraint d’accepter une mort qu’il redoute.

Triste sort pour nous tous, condamnés à vivre des vies, des événements sur
lesquels nous n’avons aucune prise.
Et, qui plus est, nous devrions prier pour demander à Dieu qu’il en soit ainsi !

Où est notre joyeuse liberté d’enfant de Dieu ? Est-ce vraiment là le rôle d’un
Père  envers  ses  enfants ?  N’avons-nous  vraiment  aucune  possibilité  de
changer le cours des choses, aucun pouvoir pour influencer le cours de notre
vie ? Rappelons-nous ces passages bibliques où Dieu se laisse convaincre de
revenir sur ses décisions : Par Abraham lorsqu’il faut sauver les dix derniers
fidèles avant de détruire Sodome et Gomorrhe, par les habitants de Ninive
qui, contre toute attente, prennent au sérieux son ultimatum. Souvenons-
nous  que  Dieu  guérira  et  réhabilitera  Job.  Nous  l’avons  chanté :  Si  mon
peuple s’humilie, je l’exaucerai...

Si  nous pouvons amener Dieu à changer d’avis,  alors peut-être que cette
volonté de Dieu est finalement toute autre chose qu’une décision arbitraire et
irrévocable. Examinons le texte de plus près, et retournons même au texte
grec de l’évangile de Matthieu, comme nous l’avons fait lors de notre atelier.

 Γενηθήτω τὸ� θέλημά σὸυ 

Dans τὸ� θέλημά σὸυ (to theléma sou), theléma  veut bien dire volonté, mais
le dictionnaire précise qu’il s’agit plutôt d’un souhait, d’un désir, d’un vœu.
Il  existe  un  autre  mot,  βὸυλή  (boulé),  pour  décrire  une  volonté  ferme,
autoritaire  et  déterminée.  Le  mot  théléma est  la  version  théologique  et
religieuse de  τέλὸς (télos),  qui désigne le but à atteindre, l’objectif visé, et
par extension le projet. Cette volonté de Dieu ne serait donc pas un décret
arbitraire, mais le projet de Dieu pour l’humanité.

Quand  au  verbe   Γενηθήτω  (Genethéto),  c’est  une  forme  passive  de
l’impératif de γίνὸμαι (ginomai), qui a la même racine que Génèse. Il signifie

3 Luc 22, 42



« être  généré ».  Il  se  traduit  non  pas  par  faire,  mais  plutôt  par  advenir,
éclore, se réaliser.
Cette  phrase pourrait  donc se traduire non pas par  « que ta  volonté soit
faite », mais « que le projet que tu désires pour l’humanité se réalise ». 
Et vous avouerez que cela ouvre un tout autre champ d’investigation pour
cette demande du Notre Père. Les projets de Dieu pour nous sont des projets
de prospérité, et non de malheur, nous a rappelé le prophète Jérémie4. 

N’est-il  pas  plus  approprié  de  prier  pour  que  ce  Royaume  de  paix,  de
fraternité s’installe enfin sur cette terre, ce Royaume dont Jésus-Christ avait
été fait ambassadeur dans le monde ? Sûrement, mais encore nous faut-il
connaître comment mettre en œuvre cet ambitieux projet.

Nous avons tous une idée de l’objectif qui est visé, et nous y aspirons tous.
Mais, comme nous le rappelait la petite fable en introduction, encore faut-il
que nos désirs soit alignés avec ce que Dieu a projeté pour nous. Comme le
dit le théologien allemand Gerd Theissen, « la foi ne place pas sa confiance
dans le monde tel qu’il est, mais dans le monde tel qu’il pourrait être selon la
volonté de Dieu5. »

Car  nous  l’avons  compris,  d’une  fatalité  que  nous  devions  accepter  sans
broncher, nous sommes passés à un projet dans lequel nous avons un rôle
décisif à jouer. Une construction pour laquelle nous avons la liberté d’adapter
les plans tout en respectant la vision globale de l’architecte.

C’est ce qu’Antoine Nouis nous rappelle dans un article du Journal Réforme
qu’il a consacré à cette demande du Notre Père :

Trop souvent, nous confondons la volonté de Dieu avec ce qui advient,
au lieu de la rechercher dans les Écritures. Prier cette demande, c’est
désirer de tout notre être que l’Évangile se réalise (...).

Le premier frein à l’accomplissement de la volonté de Dieu, c’est nous-
mêmes. Nous ne devons pas tricher avec nous-mêmes, nos désirs ne
sont pas les désirs de Dieu et notre chemin n’est pas toujours le sien
comme le dit le prophète Ésaïe  (Es 55,8). Prier le Notre Père, c’est
travailler sur nous-mêmes, pour évangéliser nos désirs, pour trouver le
courage d’exaucer nous-mêmes notre prière.6

Évangéliser nos désirs…, c’est à dire faire que nos souhaits, ceux que nous
demandons à Dieu d’exaucer, ne répondent pas seulement à nos aspirations
personnelles. Il est de notre devoir de chrétien que notre vision personnelle
entre en résonance avec le projet de Dieu, le projet de Dieu pour chacun de
nous, et pour l’humanité. 

4 Jérémie 29,11
5 Gerd Theissen, Question de foi, dire le christianisme autrement, Ed. Olivetan, Lyon, 2021, p. 15
6 Antoine Nouis, « Que ta volonté soit faite », Journal Réforme du 25/6/2014



Et  c’est  dans  la  Bible,  dans  les  commandements  de  Dieu,  dans  les
enseignements  du  Christ  que  se  dévoilent  pour  nous  ces  objectifs  vers
lesquels nous devons tendre. 

Mais ici encore, tout est laissé à notre bon vouloir, à notre bonne volonté. Ici
se joue l’engagement du chrétien, dans la foi.

Et Dieu ne peut qu’espérer que nous collaborions. Dans cette prière au jardin 
des Oliviers, ce n’est pas Jésus seulement qui prie Dieu, c’est aussi Dieu qui 
prie Jésus. C’est Dieu qui secrètement lui inspire de laisser s’accomplir sa 
volonté. Il lui demande de lui faire confiance, d’avoir le courage de dépasser 
sa peur et d’investir sa vie toute entière dans ce projet, car Dieu sait (et nous
le savons aussi), que l’objectif final est non pas sa mort, mais sa résurrection.
Et pour l’aider à surmonter ses angoisses, il lui envoie un ange pour le 
fortifier, le conforter et le soutenir dans ce qu’il doit affronter.

Déterminisme implacable, ou espérance chrétienne d’un monde meilleur, voilà
ce qui se joue dans cette troisième demande du Notre Père. Et sans doute 
pouvons nous la mettre en rapport avec les deux premières : 

Que ton nom soit sanctifié, que ton Règne vienne.

Après avoir dit notre souhait de voir Dieu respecté et aimé par toute 
l’humanité, après avoir demandé que le Royaume des Cieux s’établisse aussi 
sur terre, nous espérons que ce projet de Dieu pour notre humanité se 
concrétise, et nous demandons de l’aide car nous savons que nous ne 
pouvons pas y arriver seuls. 

Que ce projet se concrétise sur la terre comme au ciel. Si ce Royaume des 
Cieux est si parfait, si ce projet de Dieu est si salutaire pour l’humanité, alors 
nous ne pouvons souhaiter rien d’autre qu’un copier/coller à l’identique ici-
bas, sur notre terre, dans notre monde.

Je vous invite à la prière, avec à nouveau les théologiens du collectif 
œcuménique du Groupe des Dombes :

Père, toi qui as voulu notre monde et qui lui as donné d’être, tu veux 
aussi que ce monde soit fidèle à ta volonté.
Or ta volonté, c’est aussi que ce monde soit fidèle à ta volonté.
Or ta volonté, c’est que nous croyions et que nous vivions de toi.
C’est que nous accomplissions sur cette terre les commandements que 
ton Fils nous a donnés : t’aimer de tout notre cœur, et aimer notre 
prochain comme nous-mêmes.
Tu as aimé cette terre au point de vouloir qu’elle soit elle-même 
pénétrée de ta vie. 



Nous prions donc pour que notre monde se détourne de l’égoïsme, de la 
haine et de la violence. Même là où tu n’est pas connu, inspire aux 
habitants de cette terre de désirer ce que tu veux, et de tout mettre en 
œuvre pour accomplir : le respect de la Création, la justice, la paix la 
compassion et l’amour7.

Amen

CONFESSION DE FOI

Je crois en Dieu, notre Père. Il est Esprit. Il est Amour. Il est l'inspirateur de
toute création bonne. 
Je crois en Jésus-Christ, son Fils, notre Seigneur. Il a souffert et il est mort
pour nous. Il  est la Vie et la Lumière du monde. Son règne dépassera le
temps. 
Je  crois  que  l'Esprit  de  Dieu  parle  par  les  prophètes,  les  apôtres  et  les
martyrs. Il donne la paix aux hommes de bonne volonté. 
Je crois en une seule Église universelle et à la communion de tous dans la Foi,
L’Espérance et l'Amour. 
Je crois au royaume de Dieu. Je crois à l'amour plus fort que la mort. Je crois
à la vie éternelle. 
Amen                                           Confession de foi du Foyer de l’Âme, Paris

PRIÈRE D’INTERCESSION

Seigneur, nous t’offrons notre prière. Puisse-t-elle rejoindre le mystère de ta
volonté.
Toi qui aimes le plus petit de nos frères, nous te prions pour les pauvres, les
affligés, les malades, les isolés, pour les victimes de la guerre et du désordre.

Nous te prions pour tous ceux qui nous sont chers et tous ceux que tu confies
à notre prière. Nous te les nommons dans le secret de notre cœur    

Nous te prions pour notre pays et pour toutes les nations :
Pour les responsables des peuples afin qu’ils aspirent à la paix et à la justice.

Seigneur,
Nous te demandons de veiller sur ton Église,
Fortifie sa foi, son espérance et son amour.
Donne-lui de rester fidèle à ta Parole,
Veuille te service de nous, Seigneur. Nous voici pour faire ta volonté.

7 Groupe des Dombes, « Vous donc priez ainsi », Bayard Editions, Montrouge, 2011, p. 1616



Seigneur notre Dieu, toi qui inspires toute vraie prière,
Entends les appels de ton Église.
Fais que nous recevions dans la foi ce que nous demandons, 
selon ta promesse.

Ensemble, nous te disons :

Notre Père, qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation, mais délivre-nous du Mal.
Car c'est à toi qu'appartiennent le Règne, la puissance et la gloire,
Aux siècles des siècles,
Amen

BENEDICTION ET ENVOI

Dieu d’Unité, Dieu d’Amour,
les paroles que nous prononçons de nos lèvres, enracine-les dans nos vies.
Envoie-nous ton esprit pour prier en nous ce que nous n’osons pas prier,
pour susciter en nous ce qui va au-delà de nos propres désirs, et nous guider
quand nous sommes tentés de suivre nos propres voies.

Conduis-nous vers l’avenir.
Conduis-nous ensemble.
Conduis-nous à accomplir ta volonté,
La volonté de Jésus-Christ, Notre Seigneur.

Et que la Paix, la Grâce du Seigneur, 
son amour gratuit offert à tous,

son pardon qui nous accepte comme nous sommes,
soient et demeurent avec nous tous ! 

Amen.



  Oh ! Parle-moi Seigneur ARC 230/ALL 22-04
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Oh! parle-moi, Seigneur, 
ton serviteur écoute;
Je dis ton serviteur, 
car enfin je le suis.

Je le suis, je veux l'être 
et marcher dans ta route,
Et les jours et les nuits.

Donne-moi ton Esprit, 
que je puisse comprendre
Ce qu'ordonnent de moi 

tes saintes volontés,
Et réduis mes désirs 

au seul désir d'entendre
Tes hautes vérités.

Oh! parle-moi, mon Dieu; ton serviteur fidèle
Pour écouter ta voix réunit tous ses sens
Et trouve les douceurs de la vie éternelle

En tes divins accents.

Pasteure Laurence Guitton

https://www.youtube.com/watch?v=2WdGGkp8Q6I&t=2s

